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1. Nous sommes sans aucun doute, toutes et tous, révoltés par les meurtres récents, commis par des jeunes, l’un 
à Bruxelles pour faciliter le vol d’un MP3, l’autre à Anvers à des fins racistes, meurtres qui ne sont en fait que 
des �passages à l’acte�  extrêmes dans un contexte général de violence croissante résultant notamment du 
culte, sans limite, de l’EGO et du total mépris de l’AUTRE – DES AUTRES- quels qu’ils soient…. 

 Tant nos dirigeants politiques que les acteurs majeurs de l’initiation puis de la normalisation de la vie en société 
(parents, enseignants, éducateurs sociaux, magistrats, policiers, etc …) semblent impuissants à inverser, voire 
même à freiner seulement, cette tendance à la violence qui n’est en fait que l’affirmation exacerbée de la 
primauté du MOI sur la COLLECTIVITÉ ou l’AUTRE, quelles qu’en soient les formes et les circonstances et 
aussi les conséquences ! 

 Cette tendance épouvantable, débridée dans nos régions depuis les événements de mai 1988, ne fait qu’enfler. 
Le sain équilibre, difficilement bâti dans l’histoire de notre civilisation occidentale, entre DROITS et DEVOIRS 
de tout un chacun, s’est soudain rompu. Seuls comptent désormais et de plus en plus les DROITS, SES droits, 
SA LIBERTÉ SANS LIMITES…. 

 Cet effacement des DEVOIRS par les DROITS rend en fait la vie en société progressivement de plus en plus 
difficile et si cette tendance n’est pas inversée l’anarchie s’installera. 

 

 Certes, la tendance à la violence a de tout temps existé mais elle était largement contenue et canalisée par une 
éducation générale s’appuyant sur l’enseignement puis la mise en pratique des DEVOIRS de chaque individu à 
l’égard de ses proches (famille), de l’entourage (école, milieu de travail), de la société (voisinage, quartier, 
espaces publics…) et des Institutions régissant la vie collective (commune, Patrie, Autorités…) 

 Cette philosophie de société qui cultivait le sens des DEVOIRS de l’individu à l’égard de la collectivité, c’est-à-
dire des autres, se trouvait naturellement relayée et amplifiée aux différentes étapes de la vie : famille, école, 
mouvements de jeunesse, groupements sportifs, service militaire, coopératives, fraternelles, associations 
caritatives, etc… 

 

 Il est grand temps que notre société, à tous les niveaux et à toutes les étapes de la vie, redécouvre que sa 
survie repose sur le sain EQUILIBRE de la mise en pratique des DROITS et des DEVOIRS des individus. Dans 
le contexte anarchique actuel, il devient URGENT de remettre très sérieusement l’accent sur les DEVOIRS de 
tout un chacun A L’EGARD DES AUTRES ET DE LA COLLECTIVITÉ. 

 

 IL S’AGIT EN FAIT D’OPÉRER UN TOTAL CHANGEMENT DES MENTALITÉS, EN FAVEUR DE 
L’ALTRUISME NOTAMMENT. C’EST UN EFFORT COLOSSAL À E NTREPRENDRE PAR TOUS ! 

 

 Nos responsables politiques, plutôt que de faire appel et référence à des �  valeurs �  abstraites et mal définies, 
pourraient considérablement impulser le redressement nécessaire en définissant d’urgence un CODE DES 
DEVOIRS DE CHACUN A L’EGARD DES AUTRES (prochains) ET DE LA SOCIÉTE (collectivité, institutions) 
fait de quelques phrases du genre : �  Traite et respecte les autres comme tu souhaites qu’ils te traitent et te 
respectent �  (aime ton prochain comme toi-même), �  Respecte aussi ce qui ne t’appartient pas �  (bien d’autrui 
ne convoitera ni ne retiendra injustement) etc … préceptes universels qui seraient inculqués par la famille et 
enseignés dès l’école gardienne…. 

 Dans l’espoir et l’attente de cette politique sociétale remettant en évidence les DEVOIRS de tout un chacun, 
oeuvrons, si ce n’est déjà fait, chacune et chacun dans notre entourage et réactivons pour nous-mêmes et nos 
proches la nation et la pratique du respect de l’AUTRE de LIMITES à ne pas franchir sous peine de sanction 
ainsi que la pratique du BON SENS nécessaire à toute vie en société, bon sens de plus en plus battu en brêche 
par les individualistes à tout crin. (Voir Courrier des lecteurs) 

 

2. Ainsi qu’annoncé, nous poursuivons dans la rubrique HISTOIRE, la commémoration du 175ème anniversaire de 
notre Régiment en rappelant les circonstances de sa naissance et de sa constitution. 

 

    A. FAIRON Président 
 

MIEUX CONNAÎTRE LE REGIMENT ? 
10 Euro - HISTORIQUE DU 12e REGIMENT DE LIGNE, Du Colonel BEM e.r. A. MASSART 
  (Historique détaillé et fouillé de la période 1830 à 1977 - 4 Tomes) 
8 Euro  - REGIMENT 12e DE LIGNE PRINCE LEOPOLD – 13e DE LIGNE 
  Un Régiment d’Infanterie au service de la Belgique 1831-2001, Du Colonel e.r. N.L. BABETTE 
  (Historique succinct et illustré – 170 pages) 
 

ADRESSEZ-VOUS AU SERVICE ISC DU REGIMENT OU AU BURE AU DE L’AMICALE PRES DU MEMORIAL-
MUSEE 

 
 

TOUS A SPA LE 9 SEPTEMBRE (VOIR PAGE 18) 
BANQUET DU 20 ème ANNIVERSAIRE REGIONALE DE SPA 
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I. LE MOT DU PRESIDENT 



  
Chers Amies et Amis du Régiment 
 
Dans mon éditorial précédent, je mettais l’accent sur l’importance fondamentale que revêt, pour une 
unité de combat comme la  nôtre, l’amélioration permanente de notre niveau d’opérationnalité. La 
période d’entraînement intensif organisée au camp de SENNELAGER en Allemagne durant le mois 
d’avril nous aura assurément permis de franchir un nouveau palier significatif dans ce domaine. 
Qu’il me soit donc permis d’y consacrer quelques lignes. 

Une fois n’est pas coutume, de nombreux facteurs se sont alliés pour faire de cette activité majeure un 
indéniable succès : 

- Un camp particulièrement bien adapté aux dimensions de notre unité, qui offre de riches possibilités 
d’entraînement et dont nous étions les seuls utilisateurs. 

- Une articulation idéale selon une structure dite de « Battle Group » où la présence de différents 
pelotons spécialisés (éclaireurs, mortiers, génie, …) et aussi celle d’un peloton d’infanterie espagnol 
(une première dans le genre pour le 12) nous a permis d’étoffer et d’enrichir les scénario des divers 
exercices inscrits à notre programme. 

- Enfin, ne boudons pas notre plaisir, des conditions météorologiques favorables. 

La conjonction de ces éléments a permis à l’Officier Opérations du Régiment de mettre sur pied un 
programme soutenu et ambitieux fait d’exercices à munitions réelles conduits au niveau compagnie et 
mettant l’accent sur la collaboration inter armes ; la période se clôturant par un exercice du niveau 
« Battle Group » de CINQ jours baptisé « HIGH VELOCITY » dont le thème était les « Initial Entry 
Operations », qui alternait les phases conduites avec munitions d’exercice et celles conduites avec 
munitions réelles et qui fut exécuté selon un rythme particulièrement élevé. 

Si cette période d’entraînement s’est clôturée sur un bilan résolument positif et nous permet de dégager 
des enseignements précieux pour nos engagements futurs, c’est, outre l’influence des facteurs 
mentionnés plus haut, essentiellement grâce à l’action des HOMMES qui y ont participé ; qu’il s’agisse 
de l’Etat-major du Régiment qui a préparé et conduit cette activité avec méthode, maîtrise, sérénité et 
souplesse ; qu’il s’agisse des combattants de nos différentes compagnies qui ont exécuté ce programme 
avec dynamisme et enthousiasme ; qu’il s’agisse enfin de TOUS nos renforts extérieurs qui par leur 
qualité, leur engagement et leur capacité à s’intégrer et à s’adapter à nos procédures ont contribué à 
relever le niveau de qualité des exercices planifiés. 

Que tous ces acteurs soient ici publiquement et chaleureusement remerciés ainsi que nos différents 
échelons de commandement qui ont rendu cette activité possible. 

Riche de cet entraînement et des enseignements que nous en avons dégagés, le Régiment se tourne 
maintenant résolument vers de nouveaux et importants défis qui rythmeront nos jours jusqu’à la fin de 
cette année : préparer un nouvel engagement opérationnel à KABOUL où la 2 Cie assurera la sécurité 
de l’aéroport international à partir du mois de novembre. 
A côté de ces activités spécifiquement militaires, le Régiment poursuit en parallèle la digne célébration 
de ses 175 ans d’existence. C’est ainsi que le 30 mars au cours d’une parade sobre et d’un repas de 
corps à l’ambiance particulièrement fraternelle, nous avons commémoré jour pour jour la fondation du 12 
et que le 13 avril, La Musique Royale de la Marine nous a régalé d’un concert anniversaire au 
programme riche et varié et à l’ambiance des plus enjouées. 
Comme vous pouvez le constater, notre Brave et Vieux Régiment se veut plus que jamais dynamique 
enthousiaste et « A L’AVANT-GARDE » !  
 

 Jean-Louis CRUCIFIX 
 Lieutenant-Colonel BEM 
 71ième Chef de Corps 
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II. NOUVELLES DU REGIMENT 

 

LE MOT DU CHEF DE CORPS 
 



DISCOURS CONCERT DU 175ème ANNIVERSAIRE DU REGIMENT 

 

 Mesdames, Messieurs, 

 

 Puisque vous nous faites l’honneur d’être parmi nous ce soir, il m’a paru opportun, 
surtout pour ceux d’entre vous qui nous connaissez un peu moins, de vous expliquer en quelques mots -
je rassure tout de suite les mélomanes, la rhétorique ne fera pas d’ombre à la lyre ce soir- ce qu’est le 
Régiment 12e de Ligne Prince Léopold - 13e de Ligne. 

 Le 12, c’est un passé riche et foisonnant dont nous tirons une légitime fierté ; c’est un 
présent dynamique et enthousiaste et c’est un avenir qui se veut résolument optimiste et entreprenant. 

Le passé  

Le 12 existe depuis maintenant 175 ans. Il est né dans les tumultes de l’indépendance nationale. Dès 
son premier souffle, il connut le fracas des combats. Et toujours, son histoire allait être intimement mêlée 
à celle de la BELGIQUE et plus particulièrement à ses pages les plus sombres au cours desquelles 
l’action, le courage, la détermination et l’abnégation de nos Anciens eurent un effet souvent décisif quant 
à l’issue de la bataille. 

De ce passé, nous gardons une magnifique devise « A L’Avant-Garde », huit citations et une inscription 
brodées dans les plis de notre drapeau mais surtout la force de l’exemple de nos Anciens qui aujourd’hui 
encore nous sert de source d’inspiration. 

Le présent  

Le 12 aujourd’hui est une unité de combat, un Régiment d’infanterie qui vit, qui agit, qui espère et qui 
constitue l’une des pierres angulaires de la Défense belge. Nous sommes une unité de plus de 500 
hommes dont une bonne proportion de jeunes soldats mais aussi de vieux Grognards. Notre vocation, 
notre raison d’être, le lien fondamental qui nous unit à la BELGIQUE et à ses citoyens, c’est-à-dire à 
vous, c’est de produire de l’opérationnalité, et par là même de la sécurité et de la paix que ce soit en 
nous entraînant aux procédés de combat du fantassin moderne ou en exécutant différents types 
d’opération de soutien de la paix. Depuis 1992, nous avons participé à dix d’entre elles que ce soit dans 
les Balkans ou en Asie Centrale et à la fin de l’année, nous assurerons à nouveau la sécurité de 
l’aéroport international de Kaboul. 

 Mais le 12, c’est aussi un style, un esprit unique et attachant qui n’est pas sans 
rappeler celui de Liège, la Cité Ardente, notre Ville Marraine ; le 12, c’est donc un amour profond de la 
liberté et des valeurs démocratiques, un esprit franc, frondeur et certes volontiers revendicatif, c’est la 
tête près du bonnet et une capacité à s’enflammer instantanément, mais c’est surtout de la fraternité, de 
la générosité à revendre et un cœur gros comme ça. 

 Le 12 ne laisse jamais indifférent, je suis tombé dedans il y a près de 20 ans et pour 
rien au monde, je ne souhaiterais commander un autre Régiment. Mes prédécesseurs me comprendront 
certainement savent pourquoi. 

Le futur  

Enfin, le 12 est un Régiment résolument tourné vers demain, prêt à forcer l’avenir et qui n’a d’autre 
ambition que de continuer à servir son Pays et son Roi, quels que soient les défis qui se présenteront à 
lui. C’est une unité opérationnelle convaincue de sa spécificité et de son utilité, consciente du rôle qu’elle 
peut jouer demain comme soutien de la paix et de la sécurité quel que soit le théâtre des opérations et 
quel que soit le scénario envisagé et qui ne demande qu’une chose, continuer à bénéficier de votre 
confiance et de votre soutien et pouvoir vivre et préparer ses futures missions dans des conditions 
correctes. 
 
 Jean-Louis CRUCIFIX 
 Lieutenant-Colonel BEM 
 71ième Chef de Corps 
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LE RÉGIMENT 12ÈME DE LIGNE PRINCE LÉOPOLD-13 ÈME DE LIGNE AU CAMP DE SENNELAGER . 
 

     Le Régiment 12ème de Ligne Prince Léopold-13ème de Ligne a participé au camp de SENNELAGER 
du 18 au 28 Avril 06.Ce camp se situe en Allemagne à proximité de la ville de PADERBORN. Sa 
superficie est d'environ  130Km² et permet entre autre de tirer au canon 25mm au MILAN ainsi qu'à 
toutes les armes individuelles et collectives 
     Le camp de SENNELAGER est un vieux site militaire, dès 1817, des unités de cavalerie établissent 
leurs cantonnements sur la plaine de Senne. En 1890, l'endroit devient un camp d'entraînement pour 
l'armée impériale allemande. En 1914, les prisonniers de guerre affluent. Dans les années 30, les 
premières unités de la WEHRMACHT y préparent le lever de rideau sur la Blitzkrieg. Nouvel afflux de 
prisonniers de guerre, surtout des Russes. Les libérateurs arrivent le 02 Avril 1945, ils sont américains. 
Les Britanniques prennent la relève. L'armée Britannique ne cesse dès lors d'améliorer et de diversifier 
les installations d'entraînement. Tout comme la Belgique, le Royaume-Uni réduit ses effectifs en 
Allemagne. Depuis que le camp de Bergen-Höhne a été remis aux autorités allemandes, Sennelager est 
le plus important terrain militaire britannique en Allemagne. 
 

   Durant cette période, le Régiment 12ème de Ligne Prince Léopold-13ème de Ligne était renforcé d'une 
Compagnie du Régiment Bevrijding-5de Linie, d'un peloton Mortier 120mm du 2ème Régiment d'Artillerie, 
d'un peloton Recce du 2/4 Chasseurs à Cheval, d'un peloton de génie de combat du 4ème Bataillon de 
Génie, d'un peloton d'Infanterie légère Espagnol du 21ème ASTURIAS et de divers éléments d'appui 
(Police Militaire, support médical et logistique). Le tout formant un Battle-Group de plus de 700 hommes 
et femmes. 
 

     Les objectifs généraux de la période étaient entre autre, de rentabiliser au maximum les installations, 
de mettre l'accent sur l'entraînement des compagnies et du Battle-group ainsi que sur l'intégration 
interarmes. La première semaine du camp fut consacrée à l'organisation de tirs de tout type tandis que 
la deuxième période fut consacrée à un FTX de Battle Group sur le thème général "Initial Entry" 
(opération consistant à pénétrer en tant qu’Avant-Garde dans une région en crise afin d’y appliquer un 
mandat d’une part et de faciliter le déploiement du gros des troupes alliées engagées dans l’opération 
d’autre part)  avec des tirs réels en fin de période. Durant ce FTX, l'accent fut mis sur la coopération 
poussée des différentes sous unités du BG ainsi que sur le développement de la capacité de 
planification, de réaction et d'initiative à tous les niveaux de commandement. 
 

     C'est finalement fier et heureux du travail accompli que le 28 Avril nous reprîmes le chemin de notre 
belle garnison sans vraiment dire adieu à Sennelager mais juste "au revoir". 

 

 Branche 3 
                                      
L’INSPECTION LOGISTIQUE OLEVEL 
 

Comment aborder un sujet traitant d’une inspection logistique sans provoquer chez certains un 
dressement subit des poils du bras ? Nous gardons tous en mémoire les inspections CORLOG, 
cauchemars de bien de Chefs de Corps tant l’unité était contrôlée « sous toutes les coutures » avec 
quelquefois un excès de zèle partisan de la part de certains inspecteurs. 
 

La philosophie de l’évaluation logistique a changé. Le Team Eval logistique se situe à présent au niveau 
de COMOPSLAND-G4 ; l’équipe d’inspecteurs étant bien plus réduite qu’auparavant. Les domaines 
inspectés touchent à la gestion des ravitaillements, de la maintenance et des transmissions. 
 

Les 22 et 23 mars derniers, nous avons donc subi l’inspection OLevel (Niveau A). Un excellent accueil 
de nos inspecteurs est devenu une tradition mais n’est pas à considérer comme de la corruption 
passive ; disons que nous avons tenté « d’acheter » nos contrôleurs à coup de cafés gratuits, sans plus ! 
Dès la fin de cette phase protocolaire, nos magasiniers, nos mécaniciens et gestionnaires se 
retrouvèrent à pied d’œuvre. L’inspection se déroula sous les meilleurs auspices, les inspecteurs étant 
très agréablement surpris par la qualité globale de nos magasins et l’état de nos véhicules. La gestion 
de notre bureau analyse et le développement de notre site intranet EDIR (Directives de gestion 
électroniques) ont été mis en avant par le chef du Team. 
 

En gestionnaire imperturbable et fidèle à la tradition des Comd2d « près de leurs sous », notre Major 
n’offrit pas le repas de la victoire aux inspecteurs mais bien un super drink où nous avons pu, tous 
ensemble, fêter le succès (mention excellent !) de notre inspection logistique OLevel !! 
 
 Cdt B. BODART, S4 
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1. DECES DU COLONEL HONORAIRE Jean VROLIX 
Le 7 avril dernier, nous étions plusieurs anciens officiers et sous-officiers du 12ème de Ligne à avoir 

souhaité saluer avant son grand départ notre ami Jean VROLIX terrassé en quelques jours par la 
maladie. 

Comme souvent en semblables occasions, nous avions tourné ensemble quelques pages de 
l’histoire militaire et familiale de celui qui, derrière un caractère entier bien trempé, n’en cachait pas 
moins une très grande sensibilité. 

Par deux fois, en ce qui me concerne, nous avions fait un bout de chemin ensemble. 
Au 12ème de Ligne à LUDENSCHEID de 1957 à 1969 d’abord. 

LUDENSCHEID où en 1961 nous avons accueilli la toute jeune Malou VROLIX dont Jean avait su 
conquérir le cœur lors de brefs retours en congé dans son Herstal natal. Et dont il avait emporté la 
main de haute lutte, lors d’une demande en mariage radiophonique transmise par la voie des ondes 
en juillet 1960 au départ du Congo où le 12 avait été engagé avec ses compagnies de marche. Le 
Lieutenant VROLIX, volontaire de la première heure, y avait d’ailleurs subi l’épreuve du feu avec ses 
hommes lors d’un affrontement avec les mutins de la Force Publique à ANGO ANGO. 
LUDENSCHEID An de Mehr, 19 : où avec Félicien JOLY et Raymond GODIN nous avons hébergé 
pendant plus de deux ans le jeune couple dans deux chambres mansardées du bloc. 
L’insonorisation était telle que les pleurs rageurs et nocturnes de nouveau-né de mon fils Jacques ont 
dû bien souvent écourté les nuits des jeunes mariés… qui ne s’en sont jamais plaint. Cela ne les a 
d’ailleurs pas découragés, puisque par la suite Marc, Alain et Sabine viendront combler leur foyer. 
LUDENSCHEID où le Lieutenant VROLIX sera successivement 

- Chef de Peloton, Spécialiste Mortiers 4’’2 fonction dans laquelle il rédigera plusieurs précis qui 
ont fait école 

- Commandant de la 1ère Compagnie Fusiliers avec laquelle il remportera l’édition I/67 du 
CHALFUSAS 

- Officier S2 (Renseignement) 
Sans oublier l’insigne honneur d’être pendant plusieurs années l’Officier porte drapeau du 

Régiment. 
C’est ce même 12ème de Ligne que le Major VROLIX servira de 1976 à 1979 comme Commandant 

en second du Bataillon, après 5 années passées au 3ème Chasseurs Ardennais. 
C’est ce même drapeau du 12 qu’il avait porté qu’il saluera lors de son départ à la retraite, lors 

d’une cérémonie à SAIVE le 30 mars 1989 
Et c’est sa tenue bleue aux insignes du 12 qu’il a souhaité revêtir pour son dernier voyage. 
Mais le Lieutenant-Colonel VROLIX, c’est aussi les quatre années de 1979 à 1983 où j’ai servi 

sous ses ordres alors qu’il était Commandant en second et Chef de Corps au Centre d’Instruction 
N°1(CIN.1) à SAIVE…  

CI N°1 qu’il rejoindra d’ailleurs pour en prendre c ette fois-ci le commandement en 1985, après une 
parenthèse au CRS. 
Excellant dans l’organisation et l’accueil des recrues et leur formation éducative et civique, qu’il avait 
par ailleurs consignée dans de nombreux écrits, son engagement dans ce domaine a été 
particulièrement apprécié et s’est concrétisé par une reconnaissance à laquelle la visite de Sa 
Majesté le Roi BAUDOUIN au Centre d’Instruction N°1  le 12 mars 1986 a mis un point d’orgue. 
 

Mais pour terminer, SAIVE c’est aussi, en ce qui me concerne, 27 ans d’excellent voisinage à deux 
jardins près, un coup de klaxon quand on se croisait, une halte au cours de laquelle on parlait enfants 
et petits enfants et où se racontait la dernière « bien bonne ». 
…Et j’en étonnerai plus d’un en soulignant que c’était exceptionnel qu’on y parle « Armée » 
 PERICK E 
 Cdt e.r. 

NDLR : 
- Volontaire pour la 1ère Compagnie de marche du 12Li engagée au Congo de juillet à septembre 1960, Jean 

VROLIX participa en tant que Chef de peloton au combat à ANGO-ANGO durant lequel  « il évita par son sang- 
froid et ses grandes connaissances professionnelles des pertes importantes parmi ses hommes ». 

- Jean VROLIX fut encore Chef de Corps du 3e Régiment de Chasseurs à Pied (Bataillon de la 12e Brigade de 
Réserve) 

- Dévoué, grand travailleur, Jean VROLIX était très exigeant tant pour lui-même que pour ses collaborateurs. 
Animé d’une grande conscience professionnelle, il fut un excellent organisateur. 

- L’Amicale présente à Madame VROLIX et à ses enfants ses très sincères condoléances. 
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III. AUTRES NOUVELLES  
 



2. KUURNE COMMÉMORATION DE LA BATAILLE DE LA LYS 
 

a. Les 23,24 et 25 mai 1940, le 12e Régiment de Ligne, réduit à 2/3 de ses effectifs, s’installait en 
défensive à KUURNE (près de COURTRAI) face au sud tant au bord de la Lys que dans la 
profondeur de l’agglomération, puis résistait à 1 contre 8 puis 1 contre 12 à l’effort principal des 
divisions allemandes qui tentaient de rompre le front à la jonction entre les Armées belge et 
britannique ; bien que décimé (130 tués ou mortellement  blessés, 500 blessés) le Régiment 
n’abandonnait ses dernières positions que sur ordre de la 3e Division. 
Des 2000 Lignards engagés le 23 mai, il ne reste le 25 mai que +600 combattants encore valides. 
Les habitants  de KUURNE soignent nos blessés et enterrent pieusement nos tués comme s’il 
s’agissait de leurs proches parents. 
Depuis de très nombreuses années, KUURNE commémore, le 3e dimanche de mai, la Bataille de 
la Lys et rend un hommage tout particulier aux Anciens du 12e Régiment de Ligne. 
 

b. Modifications au programme traditionnel  
 

Depuis quelques années déjà, KUURNE souhaite que la commémoration de la Bataille de la Lys, 
au cours de laquelle elle honore les victimes et les combattants, particulièrement ceux du 12e 
Régiment de Ligne, soit aussi une manifestation en faveur de la paix dans le monde et dans les 
cœurs, nécessaire à la réconciliation et à la tolérance. 
 

Après le pélerinage vers la Lys et le dépôt de près de 40 gerbes ou bouquets au monument aux 
Morts du 12e Régiment de Ligne, après l’hommage aux combattants et victimes de 1914-1918, le 
drapeau de la paix fut hissé alors que retentissait l’hymne européen. 
 

Les cérémonies se clôturaient par l’intervention remarquée d’une jeune écolière qui remerciait tous 
ceux qui avaient combattu et avaient ainsi fait en sorte que la jeunesse puisse enfin jouir de ce 
cadeau inestimable qu’est la paix. 
 

La séance académique était limitée aux discours du Bourgmestre Mr Carl VEREECKE et du 
représentant du Chef de Corps, le Major Hervé HUYSMANS. 
 

Dès 2007, les discours auront lieu sur la grande place permettant ainsi d’une part au plus grand 
nombre de les entendre et d’autre part à la jeunesse de participer plus activement encore à la 
commémoration du sacrifice des Anciens au profit de la paix et de la liberté. 
 

c. Extrait du discours de Mr Carl VEREECKE, Bourgme stre de KUURNE (traduction adaptée) 
 

Il est de mon devoir, en ma qualité de Bourgmestre, de souhaiter la bienvenue à toutes et à tous 
ici présent. Bienvenue aux représentants de l’armée, aux Anciens Combattants et sympathisants, 
venus d’autres régions du Pays. 
 

Je m’en voudrais de ne pas avoir une pensée pour ceux dont la maladie et l’âge empêche la 
présence ce jour. Où qu’ils soient, je suis certain qu’ils sont de cœur et d’esprit parmi nous. 
 

Aujourd’hui je veux, en tant que responsable de la commune de KUURNE, de nouveau 
commémorer les morts des deux guerres mondiales. Une commémoration de ses morts est 
d’abord une question de dignité car un peuple qui honore ses morts s’honore lui-même. 
 

Nous ne pouvons pas oublier que la seconde guerre mondiale donna lieu ensuite à une 
résurrection pacifique de l’Europe qui nous procure une grande qualité de vie. Notre prospérité 
matérielle atteint un haut degré, nos magasins regorgent de produits luxueux et notre sécurité 
sociale et notre enseignement sont les meilleurs au monde. Mais, avant tout, elle nous a rendu 
notre liberté de penser et de parler ainsi que la liberté de vivre comme nous le souhaitons. 
 

Ces libertés garanties par une organisation politique et démocratique, dans laquelle nous pouvons 
nous-mêmes choisir nos élus, sont le souverain bien de nos concitoyens. Cela ne serait pas 
possible sans la victoire des Alliés et certainement pas sans le sacrifice de nos morts. 
 

Remémorons-nous le �spirit�  - (cran, moral, espri,t fougue) – que le Colonel BLONDEEL insuffla à 
sa petite unité en Angleterre : «on n’est vaincu que lorsque l’on renonce », Cet esprit  combatif ne 
peut se perdre, certainement pas alors que notre société est de plus en plus confrontée à des 
actes d’intolérance faite de racisme et de haine. 
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Il est peu probable que nous subissions encore une guerre comme la seconde guerre mondiale. 
Les missions et les facteurs géographiques se modifient et notre Armée belge y prend 
généralement part : Congo, Rwanda, Bosnie-Herzégovine, Kosovo, Afghanistan, cependant les 
exigences fondamentales pour les chefs et leurs soldats restent inchangées : disponibilité, 
acceptation du risque, sang-froid, sens du devoir et disposition au don de soi� .. 
 

Les restructurations au sein de notre armée ne cessent pas, allant hélas toujours vers des 
réductions, et le Régiment 12e de Ligne Prince Léopold – 13e de Ligne n’y échappe pas. Dans ces 
circonstances il est plus que jamais important de conserver le �spirit� , l’esprit combatif. C’est 
pourquoi, à elles seules, des commémorations comme celle d’aujourd’hui sont pleines de sens. 
 

Un écrivain anglais disait que � la semence de la fraternité flotte incessamment autour de nous, 
cependant  elle ne se dépose que dans les esprits bien préparés à la recevoir� . L’écrivain français 
Jean Guittan disait ainsi : �Le ressouvenir empêche que le souvenir ne passe à la manière d’un 
songe. Il le garde à l’attention présente, il le colore de l’âme entière. Il fait d’un simple souvenir 
l’élément de la vie intérieure� . 
 

Puisse la commémoration de la Bataille de la Lys, faire surgir la paix en nos cœurs, paix en nous 
et pour nous, paix pour tous ceux que nous puissions rencontrer sur notre chemin (et qu’ainsi 
disparaissent toutes les limites et les frontières en Europe quelle qu’elles soient).(1) 
 

De tout cœur, �gloire au 12e de Ligne Prince Léopold – 13e de Ligne, vive nos anciens combattants 
et leurs Fraternelles ou Amicales, vive KUURNE ! �  
 

(1) Idée exprimée verbalement mais non reproduite dans le texte distribué lors de la séance académique. 
 
3. CONSEIL D’ADMINISTRATION DU 28 MAI 
 Le Conseil d’Administration s’est exceptionnellement réuni un dimanche matin, 28 mai, à l’occasion 

des �Portes Ouvertes�  du Régiment. 
 On trouvera ci-après un compte rendu sommaire de son déroulement et des décisions qui y ont été 

prises pour notre Amicale. 
1. Evolution et précision du calendrier du Régiment 

- Opérations : Novembre 06 à mars 07 : participation de la 2ème Compagnie à ISAF  
   (AFHGANISTAN) 

  08 octobre : Info Familles préalable 
- 175ème anniversaire : 08 septembre   : commémoration à LIEGE 
    10 octobre   : commémoration à NAMUR + Rando Cyclo  
        175km 
    11 octobre   : Messe + Marche vers THEUX, STOUMONT,  
        VIELSALM. 
    12 octobre   : Animations et course relais dans SPA 
    13 octobre   : Fastes 

2. Actions de l’Amicale au profit des Lignards, 
- 13 octobre (fastes)  - présent à l’Adjudant de Corps partant 
   - récompense à 4 Lignards méritants 
   - présent commémoratif du 175ème anniversaire à TOUS les Lignards 
- novembre (ISAF) - présent d’encouragement au Détachement fourni par la 2ème Compagnie 

3. Le mémoire universitaire relatif à l’impact socio-économique du Régiment sur SPA et la région 
sera clôturé pour août  et défendu en septembre. 

4. Le projet relatif aux brevets et médailles/plaquettes d’ancienneté n’a pu être étudié. 
5. Rapport des Secrétaire et Trésorier 
6. L’assurance du contenu du Mémorial-Musée sera réétudiée, à la baisse. 
7. Les bustes des LtGen BERTRAND et JACQUES de DIXMUDE sont remis à disposition de la Ville 

de LIEGE. 
8. Le site internet continue de s’actualisé (près de 20.000 visiteurs déjà !). Les moyens informatiques 

mis à disposition de la Cellule de gestion du Mémorial-Musée sont judicieusement utilisés et 
contribueront à alimenter le site de photos et autres documents. La réalisation de CD photos n’est 
pas à exclure à l’avenir. 

9. Assemblée générale statutaire le 13 Octobre avant-m idi, jour des Fastes  
 
 

-8- 



4. SAGA DE DEUX SCULPTURES APPARTENANT A LA VILLE D E LIEGE, MARRAINE DU 
REGIMENT : SUITE ET FIN   

a. Nos lecteurs se souviendront du début de la SAGA relative aux bustes en marbre blanc des Généraux 
BERTRAND et JACQUES de DIXMUDE appartenant aux collections du Musée d’Art Wallon de la Ville de 
LIEGE, relatée en page 15 de �A L’AVANT-GARDE !�  N°125 de octobre 2005. Il y était notamment signal é 
que : 
- la révision des modalités d’assurance (7.500 Euro/pièce) fixées par la mise en dépôt avait été refusée 
- une lettre adressée à monsieur le Bourgmestre Willy DEMEYER à la mi-juin n’avait, en octobre, toujours 

pas reçu de réponse ni même d’accusé de réception. 
 

b. En suite au Conseil d’Administration de fin 2005, le Président, n’ayant toujours pas de réponse, transmettait 
à monsieur le Bourgmestre de Liège, le 29 décembre 2006 la seconde lettre suivante. 

 

N’ayant à ce jour pas reçu de réponse à ma lettre du 11 juin relative aux sculptures des généraux 
BERTRAND et JACQUES de DIXMUDE, je me permets de vous écrire une nouvelle fois dans l’espoir de 
retenir votre bienveillante attention. 
Les deux sculptures précitées sont exposées au Mémorial-Musée du Régiment 12e de Ligne Prince Léopold 
– 13e de Ligne (M.M 12/13Li) situé dans le quartier Lieutenant général Baron JACQUES de DIXMUDE de ce 
Régiment, filleul de la Ville de LIEGE. Le M.M. 12/13Li, qui appartient à notre ASBL, et non à la Défense 
Nationale, retrace l’histoire du Régiment et illustre, notamment, son long passé avec la Ville de LIEGE ainsi 
que son combat pour défendre la Cité Ardente en août 1914. 
Les sculptures – bustes en marbre blanc – nous ont été confiées, il y a plus de 20 ans, par le Comité de 
gestion du Mess FONCK qui envisageait à l’époque de les reléguer dans les greniers du quartier. Notre 
ASBL les recueillit avec beaucoup de gratitude, les généraux représentés étant d’anciens Chef de Corps du 
Régiment qui s’illustrèrent en 1914 et 1915 lors de la défense de LIEGE puis à DIXMUDE sur l’YSER, 
méritant au Régiment ses plus belles citations. Durant plus de 20 ans nous avons mis ces œuvres en valeur 
tout en les assurant chacune pour un montant de 10.000 FB (250 Euros). 
Depuis avril 2005, nous savons que ces sculptures appartiennent au Musée d’Art Wallon de la Ville de 
LIEGE et nous avons obtenu de sa conservatrice de pouvoir les garder en dépôt au M.M. 12/13Li à condition 
de les assurer chacune pour un montant de 7.500 Euros … condition que nous avons temporairement 
acceptée dans l’espoir d’un geste ultérieur de la Ville de LIEGE. 
Je m’adressais donc simultanément le 11juin dernier à vous et à madame Ann CHEVALIER, conservatrice, 
pour exposer que les très faibles ressources de notre ASBL (cotisations des membres essentiellement) ne 
permettaient pas de faire face annuellement à pareille dépense  
supplémentaire et sollicitais qu’un geste soit fait compte tenu des liens historiques qui existent entre LIEGE 
et son Régiment qui en porte les couleurs ainsi que le Perron au béret. (1)  
Les réponses ci-jointes, faisant suite à ma lettre adressée à Madame la conservatrice, celle de monsieur 
l’Echevin Hector MAGOTTE particulièrement, sont pour notre ASBL, ainsi que pour le Régiment, très 
décevantes ; elles nous incitent à croire que les liens qui existent entre LIEGE et son Régiment n’ont pas été 
pris en compte et qu’il y a confusion puisque la Défense Nationale n’est pas concernée par le dépôt de ces 
deux sculptures. 
Le Conseil d’Administration de notre Amicale qui comprend notamment la Section liègeoise de la Fraternelle 
Royale du 12e Régiment de Ligne m’a chargé de Vous solliciter à nouveau dans l’espoir que la Ville de 
LIEGE pourrait, à l’occasion du 175e anniversaire (1831-2006) de son Régiment, faire le petit geste 
nécessaire permettant financièrement au M.M. 12/13Li de conserver en dépôt les deux bustes décrits. 
Dans l’espoir d’une réponse que nous espérons positive mais aussi dans l’attente de votre visite au 
Mémorial-Musée dans le cadre des 175 ans du Régiment, je vous prie d’agréer, monsieur le Bourgmestre 
l’expression de ma considération très distinguée ainsi que mes vœux les meilleurs pour 2006. 
 

c. Le 27 avril, enfin, le Président recevait la lettre suivante de Mr l’Echevin Hector MAGOTTE 
 

Cher Monsieur, mon Général, 
 

Monsieur Alain LECOCQ du Cabinet du Bourgmestre vient de me transmettre une photocopie du 
courrier que vous avez adressé à Monsieur DEMEYER l’année dernière. 

Si j’ai bien lu votre lettre, il semblerait que le problème soit de déterminer si la Ville prendrait en 
charge les assurances de deux sculptures du Musée de l’Art Wallon mises en dépôt chez vous. 

Il ne m’est malheureusement pas possible d’envisager favorablement cette éventualité. En effet, 
les dépôts de la Ville sont nombreux et nos dépenses (importantes) en primes d’assurances doivent se 
limiter aux œuvres exposées ou entreposées dans les bâtiments communaux. 

Au regret de ne pouvoir vous donner satisfaction, veuillez croire, Cher Monsieur, en mes 
sentiments les meilleurs.  

 

g. Le Conseil d’Administration réuni le 28 mai regrette la position de la Ville de Liège, pourtant marraine du 
Régiment et décide de lui restituer les bustes des Généraux BERTRAND et JACQUES de DIXMUDE, 
Anciens Chefs de Corps du Régiment, bustes exposés au Mémorial-Musée depuis plus de 20 ans !! 
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IN MEMORIAM CONCERT DU 175 ème ANNIVERSAIRE DU 
REGIMENT 

LE 12 AVRIL 2006 

Colonel Hr Jean VROLIX 

Cuvée du 175èmé 

Un nouveau Crû au 12/13Li 
 

Afin de fêter dans la bonne humeur toute cette année 2006, année du 175ème anniversaire, le personnel du Régiment a 
décidé de donner son nom à un excellent breuvage, le vin du 175 ème. 

 
Ces bouteilles peuvent être achetées toute l’année au service ISC du Régiment ainsi qu’au Mess quartier et ce au prix 
très attractif de 5€ la bouteille. Ne ratez pas l’occasion d’acquérir un crû qui restera longtemps dans nos mémoires, en 
attendant la future bouteille qui elle portera certainement le nombre 200. 

 
Pour tout renseignement n’hésitez pas à nous contacter au service ISC au 087/79.28.77 
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CAMP DE SENNELAGER 
DU 17 AU 28 AVRIL 2006 

Le détachement espagnol en action 

La 2Cie se déploie sur le Stand F 

Tir missile de la 3Cie 
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CAMP DE SENNELAGER 
DU 17 AU 28 AVRIL 2006 

Interception par nos snipers d’un sniper Eni     
s’étant imprudemment approché de notre PC 

Le SGT ZEUS en manoeuvre 

La 2Cie sur le stand N 

La 3Cie en action sur le stand B 
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Visite Boudewijneschool Kuurne 
03 au 05 mai 2006 

Stage jeunes 
08 au 12 juin 2006 



 

 
APPEL A CANDIDATURES 
 
La Fraternelle Royale des 12, 21, 42 et 62èmes de Ligne – Section de Liège 1940/1945, souhaite 
recevoir des candidatures aux fins de renouvellement de son cadre. Les candidatures sont à adresser 
à Monsieur René LAMOQUE, Rue des Bons Buveurs, 46  - 4420 SAINT-NICOLAS/LIEGE 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 

 
ACTIVITEES DE LA SECTION 
 
Vendredi le 17.02.06 : Hommage au Roi Chevalier – Mémorial Albert 1er 

  Présents : le Président ADAM J-P, le Vice-Président Mr COLLE Edouard et   
  A.G des responsables de l’Entente Patriotique de Mouscron. 
 

Vendredi le 07.04.06 : Cérémonie en hommage aux soldats de la paix 
  Présents : le Président ADAM J-P, le secrétaire Mr LOOF Ronald pour la 

 sonnerie aux morts, le porte drapeau Mr DEWASMES Alain et son fils. 
 
Lundi 08.05.06 : Célébration du V-DAY Mouscron au monument de la résistance. 
  Présents : le Président ADAM J-P, le Vice-Président Mr COLLE Edouard et le 

 secrétaire Mr LOOF Ronald 
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IV. ECHOS DES FRATERNELLES ET SECTIONS REGIONALES  

FRATERNELLE ROYALE DES 12e,21e,42e,ET 62e DE LIGNE 1940-1945 
LIEGE 
 

 

REGIONALE DE MOUSCRON 



 
 
 
 

 

1. CLUB DE WHIST DE L’AMICALE 12Li/13Li 
 

Voici le résultat du tournoi d’hiver du Club de SPA Amicale 12Li/13Li après 24 semaines. 
Une première dans les résultats, les deux premiers Fernand MILLEUR et LUC Michel avaient exactement le 
même score. La distribution des prix, dont la valeur dépassait les 6000 EUROS, eut lieu le 22 mars ; elle fut 
suivie par un repas délicieux préparé par l’adjudant Florian GRENET et son �équipe 3 étoiles� . Monsieur Joseph 
HOUSSA Bourgmestre de SPA et Président d’honneur de notre Région nous fit l’honneur de sa présence ainsi 
que l’adjudant de Corps Gilbert VERCAMMEN, notre Chef de Corps étant en exercice de nuit important lors de  
cette soirée bien agréable. Encore merci au Régiment pour ces bonnes soirées d’hiver passées à la caserne. 

 

  Richard LOPPE  
 

1 MILLEUR Fernand 7201  46 DELCOUR Henry 6046 
1 LUC Michel 7201  47 GALLOY Loulou 6029 
3 MICHEL Frédéric 7027  48 MARQUET Georges 6015 
4 LOPPE Michel 7013  49 LOUIS Christian 5993 
5 DAUCHAT Claude 6971  50 BIHAIN Raoul 5985 
6 GRENET Florian 6914  51 HANQUET Arlette 5963 
7 GREGOIRE Jean 6839  52 ROEMERS Gérard 5955 
8 DEVILLERS Jacques 6811  53 PONCIN Léon 5940 
9 GONZE Laurence 6759  54 MORLOTI Ernest 5908 
10 SCHMITZ Jean Louis 6747  55 KESTENS André 5897 
11 LIVET Alain 6723  56 STRAET Jenny 5866 
12 GOLLER William 6722  57 RENSONNET Jean 5754 
13 STEVENS Roger 6663  58 LABUS Vladi 5752 
14 POTTIER Claude 6661  59 HALLEUX Lise 5752 
15 DUCHESNE Nathalie 6652  60 GILLES Huberte 5712 
16 HALLEUX Jacques 6643  61 RENSONNET Annie 5704 
17 DENIS Joseph 6592  62 REISEN Jean 5692 
18 HAZEE Germaine 6590  63 MALBRANT Edmond 5648 
19 STIZ Sylvano 6590  64 GARNIER Denise 5627 
20 BLANJEAN Guy 6558  65 FEVRY Marcel 5593 
21 MICHEL Freddy 6530  66 SERVAIS Julien 5589 
22 DELHAYE Claude 6518  67 BELLEFLAMME Joseph 5517 
23 RAHIER Andrée 6491  68 SCHOLZEN Rosalie 5409 
24 MECKING Robert 6473  69 LEGRAND Liliane 5339 
25 JANICHI Stéphane 6454  70 LOSFELD Madeleine 5171 
26 HAZEE Christian 6436  71 LEUSCH Albert 5050 
27 LAMY Josiane 6400  72 WILKIN Francine 4939 
28 LAMBERTZ René 6361  73 QUADRON René 4468 
29 DEUCHE Vital 6341  74 PAROTTE Paulette 3876 
30 LOPPE Richard 6337  75 DUMONT George 3612 
31 ROUELLE Michel 6323  76 NOEL Josette 3556 
32 MONSEUR Jacques 6318  77 CLOTUCHE Marie Claire 3369 
33 GILLES Muriel 6261  78 DELICATA Marceline 3084 
34 PIET Myriam 6254  79 SIMAL Victor 3074 
35 COUNE Christine 6199  80 VANDEBRIEL Bernadette 2641 
36 GUTKIN Jacqueline 6193  81 COLLIN Joseph 2418 
37 FAGNOUL Marcel 6186  82 KOOS Mimy 2370 
38 PAQUAY René 6155  83 MARCHAL Fr 2362 
39 DUMONT Marie Claire 6148  84 DECKERS Joseph 2104 
40 DEBRESSING Charles 6141  85 DOUIN Michel 1550 
41 LEUSCH Josette 6140  86 WATHELET Pascal 1316 
42 JANICHI Jeanne 6064  87 MICHEL Jean Léon 1178 
43 EMOND Jacques 6064  88 GUTKIN Gérard 1096 
44 HEINDRICK Jeanine 6059  89 HOUBRECHTS Kevin 470 
45 LEBRUN Michel 6048  90 VAN KEERBERGHEN C. 429 
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REGIONALE DE SPA 
 



2. UN GRAND MERCI A NOS GENEREUX DONATEURS 
 
SIMUL Joseph BRUNEAU J.C LOBET DEVILLERS JOACHIM JACQUES VERMAELEN Jean 
DAMBLY Albert HAUEIS Jean GIHOUL Georges ISAAC Philippe FORSTROY Pierre 
SWAEN Albert LEGAT Olivier REULAND Roger VIATOUR Daniel HALLEMANS F. 
LECLERQ GOWEZ     
 
3.  BIENVENUE PARMI NOUS A TOUS CEUX QUI NOUS ONT R EJOINT CETTE ANNEE 
 
ERGOT David NOËL Nicolas GABRIEL José DELHAIZE François MONVILLE Nicole 
GERARD René HERODE M. ALAIME Yolande KEUTIENS B. LECLERQ GOWEZ 
KONING DETILLOUX BOUGNET F. SPIRLET Mathieu BRUNDSEAUX C.  
 
4. CEREMONIES DU 8 MAI 1995 

Le comité d’entente des anciens combattants et associations patriotiques de la ville de SPA a 
procédé à la remise de drapeaux aux quatre écoles de la commune, en reconnaissance aux victimes 
de la guerre. Les élèves de l’Athénée Royale de SPA ont reçu le drapeau de Mr VOISIN Jean 
président du comité d’entente accompagné de M. MULLER et Madame HUBERTY. Le drapeau de 
l’école Roi Baudouin en hommage à M. Joseph GILLET a été remis par Madame RAMACKERS 
présidente de l’armée secrète de SPA accompagnée par M. DECERF et M. SART. L’école 
d’Hôtellerie de SPA s’est vue remettre leur drapeau par M. LOPPE président de l’Amicale 12/13Li de 
SPA accompagné par M. LAMBERTZ et M. FRANSSEN. L’école communale de CREPPE et NIVEZE 
a reçu le drapeau des mains de M. DECERF président des anciens combattants de SPA 
accompagné de M. LAMBY et M. SART. Après cette cérémonie de remise de drapeaux devant l’Hôtel 
de Ville, une cérémonie religieuse et la bénédiction des drapeaux par M. le DOYEN de SPA. Ensuite 
un hommage a également été rendu par M. Jean VOISIN au monument. Un dépôt de fleurs suivi de 
la brabançonne a clôturé cette belle cérémonie du souvenir en présence de très nombreux enfants 
des écoles spadoises qui prennent le flambeau pour perpétuer la mémoire de tous ceux qui ont payé 
de leur vie pour nous permettre à vivre libre dans notre Belgique unie. Vive le Roi, vive la Belgique ! 
 
Toutes nos félicitations pour M. LAMBY, M. SART et M COLLARD, ainsi que la délégation du 
Régiment conduite par le Lt Col BEM CRUCIFIX. 

 
5. DISCOURS DE LAMBY Lucien (extrait) 

Le Comité d’Entente des Anciens Combattants et Associations patriotiques a voulu cette remise de 
drapeaux aux quatre écoles de Spa, qui pendant de nombreuses années, ont témoigné leur 
reconnaissance aux Victimes de Guerre. La présence de ces écoles lors des manifestations 
patriotiques est un grand réconfort pour les organisations qui veulent honorer les victimes de ces 
grands conflits. Le Comité a voulu personnaliser les drapeaux en y faisant figurer le nom de l’école. 
En plus de leur présence aux diverses cérémonies, les écoles ont organisé dans leurs classes des 
rencontres témoignages avec nos représentants. Ces rencontres étaient souvent émouvantes. Les 
questions posées par les enfants étaient directes, franches. Nous y étions très sensibles car les 
jeunes voulaient savoir. Certains nous racontaient l’histoire de leur grand-père. Les plus grands, les 
rhétoriciens, ont d’une façon correcte, judicieuse et respectueuse écrit des pages de gloire mais aussi 
teintées de sourdes révoltes contre les guerres odieuses et meurtrières. 
 

Pour arriver à la fin de la guerre 40-45 et obtenir la victoire sur les forces nazies, notre Ville de Spa a 
payé un lourd tribut. La Campagne des 18 jours se solda par une vingtaine de militaires tués. 
Des centaines d’hommes de 16 à 36 ans durent rejoindre les Centres de recrutement de l’Armée 
belge, Trois d’entre eux furent tués et de nombreux autres furent blessés lors des bombardements de 
trains. Nos soldats combattants qui n’avaient pu se libérer furent envoyés dans des camps de 
prisonniers. Il y eu 22 résistants et prisonniers politiques qui perdirent la vie ; 13 furent fusillés ou 
morts au combat… Parmi les prisonniers politiques, 6 policiers spadois sont morts dans les camps. 
Les Déportés pour le travail obligatoire ont connu 3 morts en Allemagne. 
 

Ne les oublions pas. 
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Puis-je ajouter qu’à la libération de Spa, des dizaines de jeunes sortant du réfractariat ou de la 
Résistance s’engagèrent comme volontaires de guerre afin de poursuivre le combat et participer ainsi 
à la Libération des camps. Ils ne furent démobilisés qu’après la victoire sur le Japon. 
 

En ce jour anniversaire de la fin de la guerre en Europe, souvenons-nous, pensons à eux, pensons 
au sacrifice de toutes ces victimes. Ils sont morts pour la Liberté, votre Liberté. 

 
6. DISCOURS DE VOISIN Jean (extrait) 

A peine les feux de la première guerre mondiale éteints, ce sont ceux de la seconde qui commencent 
à s’allumer aux braises laissées par la précédente. Elle devait être la dernière des dernières. Les 
traités devaient assurer pour les générations à venir une paix « JUSTE ET DURABLE » 
 
Hélas ! Ceci dit. Le malheur et la joie viennent du mois de mai. L’un amena la guerre (10 mai 1940) et 
le second, la paix (8 mai 1945). Entre eux, soixante mois qui changèrent le monde. Soixante mois de 
deuils et d’oppression profonde. Cinq ans d’occupation affamèrent les gens, soumis aux dures lois du 
ravitaillement, aux affres de la faim s’ajoutèrent les craintes de la déportation et toutes ses 
contraintes. Le peuple subissait mais il restait serein, attendant, impatient des lendemains meilleurs. 
 
Cinquante millions de morts – militaires et civils, c’est le triste bilan de la guerre 1940-1945. 
 
La guerre est la chose la plus honteuse qui soit. C’est une maladie qui ronge l’humanité et attaque les 
innocents. Elle est toujours voulue et les victimes toujours nombreuses. 
 
Les indifférents oublient les anciens : combattants, prisonniers de guerre, prisonniers politiques, 
déportés, résistants, réfractaires, rescapés des camps de la mort. Cependant, les familles de ces 
victimes se souviennent. 
 
La captivité n’est pas uniquement une perte de liberté, c’est toujours l’obligation de vivre sous un joug 
en exil, séparé des êtres chers pour une durée indéterminée. C’est le fait de devoir subir des railleries 
de la population locale, des humiliations de toutes sortes. C’est la contrainte d’être astreint à des 
travaux forcés qui souvent consistaient à effectuer des tâches pour lesquelles, nul n’était préparé. 
Comment en ce 61ième anniversaire de la victoire et de la libération, NE PAS parler des camps de 
concentration : tel : DACHAU – BUCHENWALD – BERGEN-BELSEN – AUSCHWITZ – BIRKENAU 
et combien d’autres. Pour mémoire, DACHAU fut crée le 22 mars 1933 par HIMMLER (Chef de la 
police de München). A titre documentaire, le camp de BIRKENAU pour sa construction, les allemands 
employèrent 12.500 travailleurs détenus quant il fut terminé, il en restait 150 en vie. Dans ces camps 
d’extermination : les SS récupéraient les métaux précieux. On estime qu’une fois fondu, l’or 
provenant des dentiers, bagues, bijoux, montres,… constituait de 30 à 35 kg de métal en lingot d’or 
par jour. 
 
Aujourd’hui encore, nous déplorons le sort de nombreux être humains, hommes, femmes et enfants 
détenus dans le monde. Privés de leur droit de vivre en paix, ils connaissent la détresse des 
barbelés, voire des cachots à cause de leurs opinions, de leur religion ou de leur couleur. Je pense 
que l’on peut dire à raison : l’ENNEMI DE L’HOMME, n’est-il pas L’HOMME LUI-MEME. 
 
Mesdames, Messieurs, votre présence aujourd’hui au pied du monument est le témoignage de 
reconnaissance des sacrifices consentis par les anciens : combattants et civils pour que vive la 
Belgique. C’est également un appel aux jeunes générations pour qu’elles continuent à commémorer 
le même souvenir. Je me réjouis de la présence des représentants du corps enseignant et des élèves 
des écoles Spadoises. Je les félicite et les remercie de tout cœur pour leur participation à la 
cérémonie de ce 8 mai 2006 entourant leur drapeau aux couleurs NOIR, JAUNE, ROUGE, signe de 
liberté et emblème de notre Patrie. Je sais, avec le temps, l’oubli s’installe, cependant la mémoire 
reste et est capitale. 
 
Pour terminer, en ce 61ième anniversaire de la victoire et de la libération des camps. 
Soyons reconnaissants et saluons bien bas, les belges d’Angleterre et les volontaires de guerre, ainsi 
que les troupes des pays alliés qui ont ouvert les grilles des camps et kommandos qui nous ont 
permis de retrouver la saveur de la liberté et la quiétude de la vie familiale. 
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 9 SEPTEMBRE 2006 J’Y VAIS OUI ! JE VAIS A SPA ! 
 

INVITATION CORDIALE A TOUS – 20 ème ANNIVERSAIRE DE LA REGIONALE DE SPA 
 
Chères amies, chers amis, le Président et son comité vous recevront avec grand plaisir le Samedi 9 
Sept 2006 au Mess Quartier du Régiment à la caserne de SPA, à l’occasion du repas annuel des 
retrouvailles pour notre 20ème anniversaire. 
 

MENU DU BANQUET DE L’AMICALE DU 12/13Li – 25 Euros 
 

  Terrine autruche aux marrons et foie gras 
  Cramique et confiture oignons 
 

******* 
Crème de Volaille en Waterzooi 

 
******* 

Feuilleté au saumon et scampis 
A la crème de Broccolis 

 
******* 

Filet d’agneau aux fines herbes et champignons (peut être remplacé à la demande par une entrecôte) 
Tomates grillées, Fagots Princesse 

Pomme Duchesse 
 

******* 
Assiette de Dessert 

 
******* 

Le petit noir 
 

Le menu est accompagné par une demi bouteille de vin du Régiment par personnes et eau à table. 
Le filet d’agneau peut-être remplacé par une entrecôte. 

 
 
1100Hr  Réception au CLUB NICOLAS DOYEN et distribution des cartes d’accès au repas + les 

billets de TOMBOLA GRATUITE et visite du mémorial 12/13Li de 11H à 12H. 
1200Hr Repas au Mess Quartier 
1500Hr GRANDE TOMBOLA GRATUITE A L’OCCASION DU 20ème ANNIVERSAIRE 
 
 
INSCRIPTION JUSQU’AU VENDREDI 01 SEP 2006 AU COMPTE  001-1920224-88 Amicale 12 e 
Régiment de Ligne Prince Léopold 13 e de Ligne SPA 
 

 
AFIN D’EVITER DU COURRIER INUTILE IL NE SERA PAS EN VOYE D’INVITATION 
INDIVIDUELLE. CECI EST LA SEULE INVITATION. UN BULL ETIN DE VIREMENT SE TROUVE A 
LA 1 er PAGE. 
 
RENSEIGNEMENT SUPPLEMENTAIRE ?? 
Richard LOPPE 
Chemin du Chêne, 1 
4845 SART-LES-SPA 
Tél : 087/773093 
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PRIX = 25 Euros par personne  
TOUT COMPRIS 



 
1. SYNTHESE DU N°127 – 1/2006 
 

Contrairement à de nombreuses unités belges – existantes ou ayant existé – le 12e Régiment de 
ligne ne trouve pas ses origines dans les armées napoléoniennes ni ayant servi sous la cocarde de la 
Maison d’Orange. 
Il a ses origines dans l’élan spontané de patriotes issus de TOUTES les régions de BELGIQUE qui se 
sont eux-mêmes mobilisés et armés pour conquérir leur indépendance, en 1830 ! 
Les volontaires qui le composent sont en fait les premiers Belges en armes à avoir combattu pour 
l’indépendance du Pays. 

 
 

La création du 12e Régiment de ligne à partir de différents Corps francs de Volontaires est 
décidée par un Arrêté du REGENT daté du 30 mars 1831. 

 

Cependant, les divers éléments de Volontaires qui sont ainsi « enrégimentés, existent depuis 
août, septembre et octobre 1830. 

 

Ces Volontaires, révolutionnaires de la première heures seront, durant les jours et les mois 
décisifs de la révolution belge, les seuls éléments armés dont disposent les premières autorités 
belges. Ce sont eux SEULS qui obligent les Hollandais à évacuer BRUXELLES puis à refluer vers 
ANVERS et la frontière Hollandaise. 

En fait, les Volontaires des Corps francs, « enrégimentés » en 12e Régiment de Ligne, 
constituent la première Armée belge et libèrent les Provinces belges de l’occupation Hollandaise. 

 

Composés de Volontaires de Flandre, de Wallonie et de Bruxelles, le 12e Régiment de Ligne 
fait bien la synthèse d’un Pays pour l’indépendance duquel ses hommes ont, dès les première heures 
de la révolution, combattu ! 

 

 
2. POURQUOI �  ENRÉGIMENTER �  DANS L’ARMÉE RÉGULIÈRE LES VOLONTAIRES 

RÉVOLUTIONNAIRES DES CORPS FRANCS ? 
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V. HISTOIRE 
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3. LE COLONEL DE L’ESCAILLE, PREMIER CHEF DE CORPS DU 12e RÉGIMENT DE LIGNE (1) 
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1. LE FANION JAUNE  (extrait des carnets d’anecdotes de Bob DEBRESSING) 
 

Chez les Africains, la palabre est une raison de vivre .Chez nous aussi, au camp, le soir avec mes 
camarades de chambre, pour meubler nos longues soirées, nous discutons de tout et de rien. Ce soir 
là, c’est de la panne de camion de Gaston que nous parlons. 
Je prends très fermement la défense et fais l’éloge de notre service de maintenance. A juste titre 
d’ailleurs car j’ai fait des milliers de kilomètres avec divers véhicules : chenillés légers, motos, 
camions, jeeps et même des chenillés lourds, sans jamais tomber en panne. 
 

Dès le camp terminé, je vais conduire ma petite famille à la côte belge. J’ai d’ailleurs promis à maman 
de venir la saluer à HEIST dès mon arrivée. 
A la sortie de LUDENSCHEID un véhicule de la Place de LUDENSCHEID (1) est garé sur le côté de 
la route, il arbore un « FANION JAUNE »… j’en suis vexé ! 
A la question que me pose ma fille, je réponds : « Le fanion jaune indique qu’il est en panne. Il ne 
restera pas longtemps immobile, c’est le papa de ta copine MICHELINE qui est de service 
DEPANNAGE pour la Place, je le sais puisque c’est notre unité qui assure le service cette semaine ». 
Arrivé au TANKSTELLE de REMSCHEID(2), des véhicules militaires sont à l’arrêt, dont un qui arbore 
lui aussi le FANION JAUNE… j’en suis vexé à nouveau !! 
A la question que me pose ma fille, je réponds que certains gosiers sont en pente et qu’on prétexte la 
panne pour aller se désaltérer. 
Les occupants de ces véhicules ont des bérets noirs et des cols de tenue pourvus d’écussons blancs. 
J’ai vite fait de reconnaître un Régiment de Lanciers qui se rend vraisemblablement à BERGEN 
BELZEN. (3) 
A la TANKSTELLE DE FRESCHEN (2), c’est pareil, encore un véhicule avec « FANION JAUNE » !!! 
Je quitte la RFA et décide de prendre l’autoroute en direction d’ANVERS. 
Arrivé dans les environs de LEOPOLDSBURG, où l’autoroute longe ou traverse le domaine militaire 
du camp de BOURG LEOPOLD j’aperçois sur ma droite, deux tourelles de véhicules blindés, dont 
une arbore un « FANION JAUNE »… j’en suis mortifié !!!! 
A la nouvelle question de ma fille, pour ne pas perdre la face, je lui déclare que ces véhicules roulent 
à l’économie : UN MOTEUR POUR DEUX. 
Arrivé à HEIST, je détends mes jambes après avoir garé mon véhicule. La plage est là, devant moi, je 
regarde la mer. Deux vaisseaux militaires se profilent devant mon champ de vue et ma petite fille me 
demande ingénument si ces bateaux « ROULENT » aussi à l’économie. 
Effectivement un filin est tendu entre les deux bâtiments. Ils se dirigent sur ma gauche, donc en 
direction de ZEEBRUGGE où se trouve la base navale… j’en suis agacé !!!! 
Je fais alors remarquer à la gamine que les bateaux ne ROULENT pas mais qu’ils NAVIGUENT ou 
qu’ils VOGUENT (encore une fois, j’ai failli perdre la face). 
L’après-midi après avoir rendu visite à maman avec laquelle nous avions pris un bon repas, nous 
nous quittons pour aller faire la reprise de notre appartement à COXYDE. 
Alors que je suis occupé à débarquer nos bagages, j’entends un bruit infernal au dessus de ma tête. 
Bien sûr je lève le regard pour constater que deux hélicoptères de la base toute proche, filent vers la 
mer. 
NON, il n’y a PAS de câble entre ces deux appareils ni de « FANION JAUNE », mais je suis persuadé 
qu’ils vont tout de même larguer un filin pour sauver quelque vacancier imprudent en perdition sur la 
« grande bleue ». 
 

En dépit de ces situations très �contrariantes�  je persiste à soutenir quand même le service de 
maintenance qui n’a jamais compté ses heures de prestations pour le bonheur de TOUS !!! 
LA LOI DES VEXATIONS EXISTE… PAS VRAI !!!! 

 

Bon vent à tous. 
BOB 

(1) Organisme militaire belge territorial. 
(2) Station service située le long de l’autoroute. 
(3) Les personnels des Régiments de Lanciers portaient, tout comme aujourd’hui, un béret noir, et arboraient leurs 

insignes de Régiment sur fond BLANC, que ce soit sur le béret, au col  de leur battle dress ou service dress, ou 
sur les épaules. 
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 VI. COURRIER DES LECTEURS 
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DIRIGEANTS 
 

NATIONAL    
Présidents d’Honneur  :  
 
 
 
 
Président 

   

    SM le Roi LEOPOLD III 
 
 Col e.r. N.L. BABETTE  
 
 
 A. FAIRON 

 
 
Avenue du Camp, 102 – 5100 JAMBES 
Tf : 081/30.53.98 
 
Avenue J. Abras, 49 – 5001 BELGRADE 
Tf  et Fax :081/74.24.46 
Email : fairon.albert@belgacom.net 
 

Secrétaire   P. DAVE Chaussée de Namur,32 – 5170 PROFONDEVILLE 
Tf : 081.412128 
      02.2645680 
Email : patrick.dave@mil.be 
 

Trésorier  A. KESTENS Rue Wibald 7, Bt 18 – 4960 MALMEDY 
Tf : 080.643481 

LIEGE   
Président  H. VAN ROY Rue de la Haye, 96 – 4000 LIEGE 

Tf : 04/252.17.73 
Vice Président  H. CORNELIS Rue D’oleye, 23B – 4300 WAREMME 

Tf : 019/32.27.15 
MOUSCRON   
Président  J.P. ADAM Rue Henri Duchatel, 120 – 7700 MOUSCRON 

Tf : 056/33.58.50 
Secrétaire  R. LOOF Rue du Laboureur 18 – 7700 MOUSCRON 
  Tf : 056/84.30.52 
SPA   
Président 
 
Secrétaire 

 R. LOPPE 
 
 M. LOPPE 

Rue du Chêne, 1 – 4845 SART-LEZ-SPA 
Tf : 087/77.30.93 
Chemin de Halleux, 106 – 4845 SART-LEZ-SPA 
Tf : 087/37.76.35 
Email : michel.loppe@skynet.be 

Trésoriers  M. POTTIER  
 
 A. GENOT 

Avenue Pierre Gaspar, 58 – 4900 SPA 
Tf : 087/77.30.71 
Huta, 3  - 4910 THEUX 
Tf : 087/37.68.76 

16 Bn Fus    
Président et Trésorier  P. GENNART Av J. Leemans, 86 – 1160 BRUXELLES 

Tf : 02/675.59.57 
Délégué à l’Amicale  
du 12e /13e de Ligne 

 R. BERCK 
  

Rue Francq , 41 – 6700 ARLON 
Tf : 063/22.02.32 
 

 

PARTENAIRE D’HONNEUR : FRATERNELLE ROYALE DE L’ARMEE SECRETE – Section SERAING-FLEMALLE 
 
 

 
 
 
 
 
 

 

Editeur responsable : Albert FAIRON Av. J. ABRAS, 4 9  - 5001 BELGRADE 
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ADHESION ET COTISATION ANNUELLE 
Elles s’opèrent dans les Fraternelles et Sections. Pour obtenir les 4 numéros annuels de "A L’AVANT-GARDE !" 
 il importe de régler sa cotisation dès la fin de chaque année. 
 

Fraternelles et Régionales  
LIEGE 
MOUSCRON 
SPA 
16 Bn Fus 
 

N° compte  
068-2402337-62 
001-2039833-96 
001-1920224-88 
310-1383630-11 
 

Dénomination  
Fraternelle 12 Li – LIEGE 
Amicale 12 Li – MOUSCRON 
Amicale 12 Li – SPA 
Fraternelle 16 Fus – BRUXELLES 
 

 

SITE INTERNET AMICALE  : http//amicale12-13li.no-ip.org/ 

FONDS MEMORIAL-MUSEE et Revue «  A L’AVANT -GARDE ! » 
Il est NECESSAIRE et URGENT que ces Fonds soient alimentés de VOS dons même modestes… ceux-ci  
seront accueillis avec gratitude UNIQUEMENT SUR LE COMPTE NATIONAL. 
N° 001-0111165-79 de l’AMICALE 12Li – 13Li 
 


